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Assemblée générale ordinaire du 11 avril 2013 

 

Rapport moral présenté par Henri Jaffeux, président. 

 

 

 

Lors de notre précédente assemblée générale qui s’est tenue le 29 mars 2012, nous 

avions pris la décision de tenir nos prochaines réunions au cours du premier trimestre pour 

nous permettre de clôturer l’exercice de l’année passée, d’approuver les comptes et  le budget 

prévisionnel de l’année en cours. Considérons que nous sommes encore dans les temps le 

onze avril. 

Comme nous l’avions aussi convenu, nous avons tenu seulement deux réunions du  

conseil d’administration, la première le 29 mars, avant l’AG et la seconde le 20 décembre ce 

qui correspond au minimum prévu par nos statuts.  

Avant de dérouler  l’activité de l’Ahpne en 2012, je voudrais tout d’abord rappeler que 

nous avions prévu principalement : 

 

1) d’organiser deux séminaires, l’un sur l’histoire de la protection des oiseaux, le 

second sur l’histoire de l’engagement des femmes dans la PNE ; 

2) de lancer une activité sur l’histoire des principaux instruments européens et 

internationaux de la PNE ; 

3) d’organiser un atelier sur l’histoire des inventaires naturalistes ; 

4) de poursuivre la rédaction de biographies 

5) de poursuivre nos objectifs sur les archives ;  

6) de continuer le partenariat avec le comité d’histoire du ministère de l’Ecologie ;  

7) de poursuivre le travail engagé sur la réalisation d’une chronologie de la PNE 

 

   

Voyons maintenant ce que nous pouvons dire de nos réalisations. 

 

A- LES ACTIVITES 

 

1- Le séminaire sur l’histoire de la protection des oiseaux 

 

Le séminaire, dont la préparation a été assurée par Rémi Luglia et Valérie Chansigaud, 

s’est tenu à Paimboeuf le 23 septembre dans le cadre du 1
er

 Birdfair de la LPO qui fêtait, pour 

l’occasion, le centième anniversaire de sa création. Les orateurs (Rémi LUGLIA, Renaud 

BUEB, Éric BARATAY, Éric PIERRE, Valérie CHANSIGAUD et Anne LOMBARDI) ont 

captivé l’attention d’une quarantaine de participants. Un compte rendu en a été fait par Roger 

Cans, disponible sur le site de l’Ahpne. Ces communications vont faire l’objet d’un dossier à 

paraître dans un prochain numéro de la revue Ornithos de la LPO. Ce séminaire a permis la 
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naissance d’un partenariat entre l’Ahpne et la LPO. Nous verrons, dans nos discussions sur les 

activités de cette année, quelles suites les deux associations comptent donner à ce partenariat. 

Le séminaire, dont le coût pour l’Ahpne s’est élevé à 1400 €, a été financé sur la subvention reçue 

du ministère de l’Ecologie.  

  

2- Le séminaire sur l’histoire de l’engagement des femmes dans la PNE 

 

Le séminaire, dont la préparation a été assurée par Isabelle Mauz et Karine Basset, 

s’est tenu à Grenoble, à la Maison des sciences de l’homme-Alpes, le 14 décembre 2012, en 

partenariat avec le LARHRA. Les communications, innovantes et de grande qualité des 

orateurs (Karine BASSET, Isabelle MAUZ, Claire ROBERT, Rémi LUGLIA, Olivier 

CHATELAN, Marie-Odile GUTH et Céline HERVE-BAZIN ont malheureusement souffert 

d’un faible nombre d’auditeurs (une douzaine). Un compte rendu en a été fait par Roger Cans. Il 

sera disponible sur le site de l’Ahpne. La publication des communications est à l’étude. Nous 

tirerons les enseignements de ce séminaire et nous examinerons quelles suites nous pourrions 

donner à des journées d’étude de ce type orientées sur l’histoire de l’engagement de groupes 

sociaux en faveur de la PNE. 
Le séminaire, dont le coût pour l’Ahpne s’est élevé à 720 € a été également financé sur la 

subvention reçue du ministère de l’Ecologie.   
 

3- La rédaction de monographies sur l’histoire de certains instruments 

européens et internationaux de la PNE. 

  

Cette nouvelle activité a pour objectif de produire pour chacun de ces instruments une 

monographie relatant son élaboration, les négociations, le rôle des parties prenantes, les 

principaux enjeux, les dispositions ayant posé problèmes et leur résolution, les compromis 

adoptés et décrire, éventuellement, le rôle de la France et les positions défendues par ses 

négociateurs dans cette élaboration. L’intérêt pour l’Ahpne de réaliser ce type de produit 

réside dans le constat que l'histoire de ces instruments - lesquels font toujours, ou souvent, 

l'agenda des discussions internationales - est oubliée ou ignorée par certains de ceux-là 

mêmes qui les mettent en œuvre (agents des ministères et instances étatiques), les pratiquent 

(ONG) ou en suivent l’actualité (journalistes). 

La difficulté, toujours la même, est de trouver des rédacteurs de textes, qui, dans ce 

cas, se doivent d’être, sinon des témoins directs de ces négociations, du moins d’en posséder 

les clefs par la connaissance acquise de l’instrument a posteriori  ou pouvant faire appel à 

celles et ceux qui ont été des acteurs de ces négociations et qui sont toujours de ce monde ! 

Plusieurs personnes ont été sollicitées : Jean-Patrick Le Duc pour la CBD, un doctorant 

anglais, Andrew Jackson, pour la directive « Habitats » et Carole Martinez pour la convention 

de Paris sur le patrimoine mondial. En dehors du doctorant anglais qui vient de me 

communiquer  son travail et qui va soutenir sa thèse le 30 avril, les autres auteurs ne semblent 

pas avoir bien avancé dans leur écriture. Ils seront relancés, et, parallèlement, de nouveaux 

rédacteurs seront recherchés. J’ai ainsi obtenu, tout récemment, l’accord de Jean-François 

Seguin et Yves Leginbühl pour la convention de Florence sur le paysage. 

Les frais relatifs aux travaux  sur la directive « Habitats » pour dédommager un 

étudiant étaient  inclus dans la subvention reçue du ministère de l’Ecologie. N’ayant pas été 

utilisés, j’ai proposé au ministère de l’Ecologie, qui l’a accepté, d’en redéployer la somme sur 

d’autres actions. Nous verrons cela au moment où nous discuterons du budget prévisionnel. 

 

4- L’organisation d’un atelier sur l’histoire des inventaires naturalistes 
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Ce projet, né début 2012 du projet de commémoration du 33
ème

 anniversaire du 

lancement de l’inventaire « ZNIEFF », a été présenté par Florian Charvolin et Geneviève 

Barnaud (MNHN), à l’occasion du colloque qui s’est tenu à cette occasion au Muséum les 27 

et 28 novembre 2012. 

La thématique étant peu documentée, il a été proposé d’organiser un atelier avec des 

personnes ressources pour nous aider à structurer les travaux que nous pourrions lancer auprès 

de chercheurs. Préparé par Florian Charvolin qui est à la manœuvre, en association avec 

Geneviève Barnaud, cet atelier, d’une douzaine de participants, financé sur la subvention du 

ministère de l’Ecologie, se tiendra les 23 et 24 mai 2013 à Lyon. 

 

5- La poursuite de l’écriture de biographies d’acteurs de la PNE 

 

Cette activité a été poursuivie dans le cadre, notamment, de la convention reconduite 

avec Parcs nationaux de France et l’animation assurée par Philippe Traub. Comme suite à la 

décision prise l’an dernier, un comité de lecture composée de neuf membres est sollicité pour 

la relecture des projets de notice. 

La production des notices s’est poursuivie l’an dernier mais à un rythme plus faible. A 

ce jour la situation peut être résumée de la façon suivante : 

1) Au titre des trois conventions passées avec PNF sur des pionniers des parcs 

nationaux :   

- 27 biographies mises en ligne ;  

- 3 biographies à mettre en ligne ; 

- 3 biographies soumises au comité de lecture ; 

- 7 biographies sont en cours de rédaction 

La production des 40 biographies dues sera alors atteinte. 

2) Autres biographies de personnalités. Une biographie est à mettre en ligne et 28 autres, 

dont deux d’associations sont dans un état rédactionnel plus ou moins avancé auprès 

d’une douzaine de rédacteurs. 

3) Biographies d’ornithologues. Dans le cadre du centième anniversaire de la fondation 

de la LPO, une vingtaine de notices biographiques d’une page ont été produites par 

des rédacteurs sollicités par l’Ahpne mais n’ont finalement pas été publiées par la 

LPO. Seuls des résumés de ces notices ont été publiés dans le numéro spécial 

« protection des oiseaux » de la SNPN qui vient de paraître.  Certaines de ces 

biographies pourraient être mises en ligne en l’état. D’autres pourraient  être reprises 

par leur auteur pour être développées selon notre guide de rédaction et faire l’objet 

d’une publication en ligne ultérieure. 

Enfin, la convention 2012 avec PNF, prévoyait la tenue d’un atelier de formation de 

rédacteurs. Il n’a pas encore été organisé. Par ailleurs, la totalité des biographies n’ayant pas 

pu être produites à PNF pour le 31 décembre 2012, un avenant a été signé, prorogeant le délai 

de réalisation des biographies et de l’atelier jusqu’au 31 juillet 2013.    
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6- La poursuite de nos objectifs en matière de conservation et de valorisation des 

archives privées de la PNE 

 

L’opération expérimentale conduite dans le Finistère a donné lieu à une valorisation au 

sein du site internet des archives départementales. Le contenu des archives localisées est 

accessible sur le site et les personnes qui souhaitent les consulter peuvent en faire la demande. 

L’objectif de l’Ahpne est de pouvoir étendre cette opération à d’autres départements. Le 

projet d’une lettre cosignée de la responsable des archives au ministère de l’Ecologie et du 

président de l’Ahpne avec pour destinataire certains services départementaux des archives 

pour les sensibiliser à cette activité et les entraîner à faire de même, est à l’étude.  

L'expérience menée dans le Finistère à fait l'objet d'une intervention de Patrick 

Singelin dans un colloque intitulé « les archives de la mer et du littoral » à destination des 

Conservateurs du Patrimoine.  Ce colloque organisé par l'INP (Institut du Patrimoine) a 

Cherbourg,  du 26 au 28 juin 2012, a permis de vérifier l'intérêt de ce type de démarches 

auprès des services départementaux d'archives et de divers responsables de services d'archives 

présents. 

Avec la même volonté de pouvoir renouveler l’opération finistérienne à d’autres 

départements, Patrick Cavalié et François Lerat doivent se rendre dans le courant du mois 

d’avril auprès du service des archives de Seine-Maritime. François Lerat va aussi démarcher 

le service départemental de archives du département du Cher où il réside. 

L'Ahpne a aussi été présente au colloque « archives de la recherche »  organisé du 18 

au 20 janvier 2012 au musée des arts et métiers. Florian Charvolin a présenté l'AHPNE dans 

son intervention. 

Trois membres du CA (Patrick Cavalié, Patrick Singelin et Henri Jaffeux) se sont 

rendus le 10 décembre au nouveau site des archives nationales de Pierrefitte-sur-Seine (Seine-

Saint-Denis). Ils y ont rencontré Béatrice Hérold, la responsable chargée du nouveau 

département de la valorisation des archives (agriculture, aménagement du territoire et 

environnement), ainsi que son adjointe, Marie Chouleur. Elles se sont déclarées très 

intéressées par l’AHPNE et l’une des conclusions de la réunion a été d’envisager des actions 

communes, notamment sur la sensibilisation à la protection et à la valorisation des archives de 

la PNE. 

A ce titre je dois déplorer, avec Jean-Pierre Raffin, le très faible taux de réponses à 

l’enquête que nous avions diligentée auprès du réseau d’associations de FNE en 2011. Malgré 

une relance faite le 15 décembre 2011, aucune nouvelle réponse n’est parvenue à FNE. Nous 

allons devoir reprendre ce sujet avec FNE pour essayer d’avancer en utilisant d’autres 

moyens. 

 

7-  La poursuite du partenariat avec le comité d’histoire 

 

Ce partenariat n’a pas donné lieu, l’an dernier, à l’organisation de manifestations 

communes mais les contacts sont fréquents entre le comité et l’Ahpne. Ces contacts se sont 

traduits par les interventions de deux membres de l’Ahpne (Jérôme Fromageau et Renaud 

Bueb) à la journée d’étude sur la police de l’environnement organisée par le comité d’histoire 

début 2013 et la production de deux articles à paraître dans le prochain pour mémoire du 

comité d’histoire. L’un d’Henri Jaffeux pour présenter l’Ahpne et l’autre de Florian Charvolin 

sur les archives. 

 

8- Projet de chronologie historique de la PNE 
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Ce projet, que nous allons réaliser en partenariat avec la SNPN, a débuté l’an dernier.  

Jeannine Mertens, notre collègue en a testé la faisabilité en recueillant les évènements 

remarquables sur les années 1988 et 1989 à partir de diverses sources écrites telle que le 

Courrier de la nature. Malheureusement, du fait de l’indisponibilité de Jean-Pierre Raffin, le 

travail est resté en l’état. 

Pour conclure ce chapitre sur nos activités, je voudrais aussi vous indiquer que le 

conseil d’administration a confié à un petit groupe d’administrateurs conduit par Rémi Luglia, 

la tâche de mener une réflexion sur les activités de type " séminaire " que nous menons. Nous 

en discuterons, ce point étant l’un des principaux de l’ordre du jour. 

 

B- CONNAISSANCE ET RAYONNEMENT DE L’AHPNE. ADHESIONS 

 

Comme je le disais déjà l’an dernier, notre principal indicateur pour apprécier la 

visibilité  extérieure de l’Ahpne est constitué par la fréquentation de son site internet. Je vous 

avais indiqué que nous avions franchi au mois de janvier 2012 le cap du 30000 ème  visiteur 

depuis l’ouverture du site en septembre 2010. Eh bien, je peux vous annoncer que nous atteint 

la barre des 60 000 visiteurs en décembre 2012 avec un pic mensuel de près de 6000 visiteurs 

en novembre, pic que nous avons retrouvé le mois dernier à la même hauteur. Nous sommes à 

ce jour à plus de 77000 visiteurs soit une moyenne proche de 200 visiteurs/jour. Pour 

l’anecdote, sachez que le maximum journalier a été constaté le 1
er

 avril dernier avec 368 

visiteurs. 

A l’intérieur du site, les rubriques les plus fréquentés sont l’agenda (40,7 %), les 

biographies (24,9 %), les annonces de publications et articles (13,5 %) et le colloque 2010, 

séminaires et autres évènements (11,7 %). Les rubriques liées à l’association proprement dite 

(statuts, AG, adhésion) touchent 3,3 % des visiteurs.  

Comme l’an passé, je suis amené à faire deux remarques : cette fréquentation, somme 

toute significative, n’a conduit qu’à une demande d’adhésion directe et, d’autre part, rares 

sont les internautes qui entrent en relation avec l’AHPNE par l’intermédiaire de la messagerie 

de l’interface. 

Concernant justement les adhésions, sachez que si leur nombre était resté stable en 

2011 avec une très légère progression de 69 en 2010 à 71, nous devons constater une chute 

l’an dernier à 58 adhérents, les départs ne compensant pas les arrivées (20 contre 7). Je 

voudrais signaler et remercier tout particulièrement le geste, l’an dernier, comme cette année 

d’ailleurs, de Jean-Pierre Raffin, qui s’est acquitté une nouvelle fois d’une cotisation de 

membre bienfaiteur. Je voudrais aussi profiter de l’occasion que j’ai de le citer pour lui 

souhaiter un prompt rétablissement.  

Ce bref constat sur les adhésions nous conduira, dans la discussion que nous aurons 

sur nos ressources, à intensifier nos recherches sur les voies et moyens que nous pourrions 

imaginer pour parvenir à augmenter significativement le nombre de membres, tant actifs que 

bienfaiteurs et recevoir des dons.  

Au terme de ce rapport, je crois pouvoir dire, avec le conseil d’administration, que le 

travail  accompli l’an dernier a permis de réaliser, dans une grande mesure, le programme que 

nous nous étions fixés. Ce compte rendu n’en présente que la partie émergée et les éléments 

les plus significatifs. Il  ne prend pas en compte l’action de chacun au jour le jour. Je voudrais 

en particulier remercier les responsables des différentes activités car ces résultats n’auraient 

pas pu être obtenus sans leur investissement. Néanmoins, on peut remarquer que certaines 

activités ont pris quelque retard (biographies, atelier rédacteurs, atelier « inventaires », notices 

historiques sur les conventions), ou ont du mal à trouver un second souffle (archives), ou 

doivent être clarifiées (séminaires). Ces signes doivent nous alerter. Ils peuvent témoigner 
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d’un début de difficulté à mener de front l’ensemble du champ que nous désirons couvrir au 

regard des ressources humaines et financières que nous pouvons mobiliser.   

 

            

 


